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OGM : LA COEXISTENCE IMPOSSIBLE

Dans l’état actuel de la recherche, tant fondamentale qu’appliquée, RIEN ne permet d’autoriser une quelconque coexistence entre les essais de PGM en milieu ouvert et les cultures conventionnelles. Explications :

Les risques :

1. risques de contamination par pollinisation des plantes de même espèce ou d’espèces voisines susceptibles de se croiser avec la PGM. 

2. risques à tout moment de contamination horizontale « Attendu que les débats devant le Tribunal ont mis en évidence que la dissémination de maïs génétiquement modifiés en plein champ, selon la terminologie administrative, s'accompagnait d'une diffusion incontrôlée de gènes modifiés dans l'environnement… soit par la pollinisation de plants de la même espèce, originairement non transgéniques, soit par un transfert de gènes au profit d'une espèce apparentée, soit encore par un transfert de gènes au profit d'une bactérie ou d'un champignon du sol… Que, spécialement, sur ce dernier point, à l'occasion de la table ronde contradictoire sur le thème "les enjeux environnementaux des OGM" (Rapport Assemblée Nationale, n* 2254, tome 2, procès-verbal de la séance du 5 février 2005), Monsieur Pierre-Henri GOUYON, membre de la Commission de biovigilance, Directeur du laboratoire UPS-CNRS d'écologie, systématique et évolution et professeur à l'Université Paris-Sud, a rappelé que la preuve d'un transfert horizontal, c'est à dire de la récupération d'un transgène présent dans une plante par une bactérie du sol, à partir d'une expérimentation en plein champ, avait été rapportée par le laboratoire de Lyon, il y a deux ans, et publié "dans Applied and Environmental Microbiology, sous la signature de Pascal SIMONET"; » *
3. risques pour la santé humaine et animale actuellement non ou très peu évalués.

4. risques pour l’environnement et la diversité biologique… « les distances entre les essais et les autres plantations préconisées par la Commission du génie bio-moléculaire dans ses avis sont parfaitement insuffisantes à prévenir une possible contamination des plants traditionnels par les plants transgéniques; Que lors de la même table ronde, il convient de relever que Monsieur Antoine MESSEAN, Vice-Président de la Commission du génie biomoléculaire admet ainsi que l'une des précautions apparemment essentielles imposées dans les avis préalables à la décision ministérielle d'autorisation des expérimentations en cause est, en réalité, inefficace à prévenir la diffusion du pollen du maïs transgénique; Monsieur MESSEAN soutient ensuite que celle inefficacité de la barrière anti-pollinisation serait, cependant, sans conséquence, les plantes n'étant pas en capacité, de persister "dans les conditions de l'expérimentation s'entend"; Que, cependant, une telle affirmation, qui n'est pas étayée par son auteur, doit être nuancée, des lors que la mutation génétique en cause peut assurer à la plante concernée un avantage "concurrentiel" lui permettant de dominer, sans partage, sa niche écologique» *
5. risques liés à l’instabilité consubstantielle de ces constructions génétiques… qui, au passage, rendent absurde toute idée de propriété industrielle ou intellectuelle.

6. refus des compagnies d’assurance de couvrir le risque pour toutes les filières conventionnelles de voir leurs productions refusées ou dévaluées : « Attendu que la constatation de telles pollutions entraîne le retrait des labels et agréments délivrés et la perte de la possibilité d'exploitation selon les normes choisies par les exploitants autres que ceux pratiquant l'agriculture avec des semences génétiquement modifiées; sans assortir ce souhait de prescriptions impératives ou de sanctions, et que la méconnaissance ainsi révélée de l'implantation effective des essais sur lesquels elle donne un avis aux fins d'autorisation, en parfaite méconnaissance de leurs interactions possibles avec leur environnement, relativise fortement la valeur de ces avis; » *
7. surcoût  pour tout le monde de l’organisation de filières séparées (évalué à 12% !)

Les conclusions :

Trop d’inconnues, de risques, de manques de rigueur scientifiques s’opposent à la précipitation avec laquelle on essaie de les imposer. A fortiori les cultures de production, qui ne bénéficient pas du même niveau d’exigence et de précautions entraîneraient rapidement la pollution de toute culture conventionnelle. 

Toute coexistence est donc impossible.

*Citations des attendus du jugement du Tribunal d’Orléans (France) du 9 décembre 2005 qui reconnaît le caractère légitime de la destruction de deux parcelles de maïs transgénique par des militants anti-OGM au nom du « principe de précaution » inscrit dans la Constitution française. 

GMO: IMPOSSIBLE COEXISTENCE

In the current state of research, as well fundamental as applied, NOTHING makes it possible to authorize an unspecified COEXISTENCE between the tests of PGM in open medium and the conventional cultures. Explanations:

 Risks:
1. risks of contamination by pollination of the of the same plants species or of close species likely to cross with the PGM.

2. risks constantly of horizontal contamination "Waited until the debates in front of the Court highlighted that the dissemination of corn genetically modified in full field, according to the administrative terminology, was accompanied by an uncontrolled gene diffusion modified in the environment... either by the pollination of seedlings of the same species, originally nontransgenic, or by a transfer of genes to the profit of a connected species, or still by a transfer of genes to the profit of a bacterium or a mushroom of the ground... That, especially, on this last point, at the time of the contradictory round table on the topic "the environmental stakes of the GMO" (National Parliament Report/ratio, N * 2254, volume 2, official report of the meeting of February 5, 2005), Mr Pierre-Henri GOUYON, Member of the Commission of biovigilance, Director of laboratory UPS-CNRS of ecology, systematic and evolution and professor at the University Paris-South, recalled that the proof of a horizontal transfer, i.e. recovery of a transgene present in a plant by a bacterium of the ground, starting from an experimentation in full field, had been reported by is two years old, and published "in Applied and Environmental Microbiology, under the signature of Pascal SIMONET"; "*

3.health risks human and animal currently not or very little evaluated. 

4. risks for the environment and biological diversity... "the distances between the tests and the other plantations recommended by the Commission of the biomolecular genius in its opinions are perfectly insufficient to prevent a possible contamination of the traditional seedlings by the seedlings transgenic; That at the time of the same round table, it should be noted that Mr Antoine MESSEAN, Vice-Président of the Commission of the biomolecular genius admits thus that one of the apparently essential precautions imposed in the opinions preliminary to the ministerial decision of authorization of the experiments in question is, actually, ineffective to prevent the transgenic diffusion of the pollen of corn; Mr MESSEAN then supports that that inefficiency of the barrier anti-pollination would be, however, without consequence, the plants not being in capacity, to persist "under the conditions of the experimentation gets along"; That, however, such an assertion, which is not supported by its author, must be moderate, since the genetic change in question can ensure the plant concerned a "competing" advantage enabling him to dominate, without division, its ecological niche "*

5. risks related to the consubstantial instability of these genetic constructions... which, with the passage, make absurd any idea of patent rights or intellectual.

6. refusal of the insurance companies to cover the risk for all the conventional dies to see their refused or devaluated productions: "Waited until the observation of such pollution involves the withdrawal of the labels and approvals delivered and the loss of the possibility of exploitation according to standards' chosen by the owners other than those practising agriculture with genetically modified seeds; without matching this wish of imperative regulations or sanctions, and that the ignorance thus revealed of the effective establishment of the tests on which it delivers an opinion for purposes of authorization, in perfect ignorance of their possible interactions with their environment, strongly relativizes the value of these opinions; "* 

7. overcost for everyone of the organization of separate dies (evaluated to 12%!)

Conclusions: 

Too many unknown factors, risks, scientific lacks of rigour are opposed to the precipitation with which one tries to impose them. A fortiori the cultures of production, which do not profit from the same standard level and of precautions would quickly involve the pollution of any conventional culture. 

ANY COEXISTENCE EAST THUS IMPOSSIBLE.

* Quotations of waited judgement of the Court of Orleans (France) of... December 2005 which recognizes the legitimate character of destruction of two the transgenic corn pieces by anti-GMO militants in the name of the "principle of precaution" registered in the French Constitution.
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